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PUISQU’IL FAUT
DES HOMMES

- Joseph - 
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il s'est
 planqué quand
je suis arrivé.

 il m'a 
déjà vu.

Rentre et
change-toi vite… 

Ton père va arriver
et je ne veux pas qu'il

te voie comme ça !

Non, elle est
juste terminée 

pour moi.

Bon sang,
tu es si maigre !
Heureusement que 

cette fichue guerre 
est terminée !

Bonjour,
Maman. Pour une 
fois que je suis

en avance…

Joseph ?

 Mais… mais tu ne 
devais arriver que 
demain, je… je n'ai
rien préparé et…

ah, ah ! 
Pitou !Pitou…
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Alors soldat,
paraît que t'as fait
la guerre au chaud, 

pendant que les
hommes découpaient

du fellagha ?

Voilà le 
héros qui 
arrive…

Je… je
te fais ça
de suite !

Je vais aller le voir,
Maman, mais je veux bien
un bout de saucisson

avec du pain.

Non, non !
Enfin… si, mais il doit 
dormir, tu le verras
plus tard ! Je vais 

le prévenir !

il est
dans sa 

chambre ?

Je vais te préparer 
quelque chose à
grignoter, tu…

tu dois avoir faim ! 
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Faut de tout
pour faire
une guerre. Ouais. Faut des 

hommes et faut
des planqués.

Comment
ça va ?

Tu veux
vraiment
que j'te
réponde ?

Comme tu vois,
je suis toujours

sur deux roues, mais
en position assise.

Pour se mettre
en danseuse, ça va

être plus dur…
mais j'ai plus de
côtes à monter.

ils ne m'ont pas 
libéré quand… enfin, 

quand tu… pour
l'accident, quoi !

Te fatigue pas. Pis
t'aurais servi à quoi ?
J'ai eu ma dose avec
les cris des vieux,
pas la peine d'avoir

une pleureuse de plus.

Je suis vraiment
désolé, Jules.

Et moi 
donc…

Et Mathilde…
elle va bien ?

Qu'est-ce que tu 
veux que ça me foute,
comment elle va ? T'as

qu'à aller lui demander,
elle est toujours
au même endroit.
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Y devait
pas arriver 

demain ?

Ben c'est tant
mieux, non ?

Qu'il arrive un
peu plus tôt ?

Ouais, c'est tant mieux,
parce que demain il a

intérêt à être en forme,
avec tout ce qu'il y a à
faire à la ferme ! Cette

fois il n'y échappera pas !

Jean, voyons ! 
il était à

la guerre !

Bordel, Louise,
il était pas à la guerre !
il a passé vingt-huit mois

le cul vissé sur une
chaise à l'état-Major ! 
C'est pas la guerre, ça !

Et pendant ce temps-là, 
nous, on s'est tapé tout

le boulot ! Et son
frère… son frère, il…

Bonjour,
P'pa.

Je vais aller
faire un tour au

village, je reviens
pour manger. On mange à

six heures, hein ! Ton 
père n'aime pas que…

Tu prends le vieux 
vélo, t'entends ? Tu
touches pas au vélo 

de ton frère !

Je serai là demain 
matin, tu me diras
ce qu'il faut que

je fasse. 

Qu'est-ce
qu'y fout 

là ?
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